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LE secrétariat exécutif duParti démocratique gabo-nais (PDG) n'a pas tardé àréagir, au lendemain de latenue des Conseils provin-ciaux de l'Ogooué-Ivindo etdu Woleu-Ntem, le week-end écoulé.En effet, dans une commu-nication rendue publique,hier, au siège du PDG, Léan-dre Anoue Kiki, un desporte-paroles de cette for-mation politique, a annoncé

"la suspension jusqu'à nou-
vel ordre", de FaustinMbounda, de ses fonctionsde secrétaire provincial del'Ogooué-Ivindo, en applica-tion des dispositions de l'ar-ticle 154 des statuts du PDG. En cause : "L'inefficacité de
la coordination provinciale
matérialisée par l'absence
du secrétaire provincial lors
des assises qui se sont tenues
à Makokou". Ce qui "consti-
tue un manquement grave
de ce camarade au regard de
ses obligations", a clamé M.Anoue Kiki. Et d'ajouter :"Pareilles désinvoltures à ce
niveau de responsabilités ne
sauraient être tolérées, au
moment où le PDG amorce

des réformes d'une grande
ampleur devant aboutir à sa
régénération et revitalisa-
tion".Dans la foulée, il a adressé"à l'ensemble des militantes
et militants du Septentrion
les sincères et vives félicita-
tions du secrétariat exécutif
du PDG pour avoir choisi, par
la voie de la démocratie par-
ticipative, telle que souhaitée
par le Distingué camarade
président Ali Bongo On-
dimba, les membres du Bu-
reau politique, du Conseil
national et du Comité cen-
tral".Et l'orateur de déclarer : "En
dépit des trafics d'influence
et reportages télévisés de

manipulation de la base par
des responsables politiques
réfractaires à l'élection,
toutes les provinces procéde-
ront, sans détour, aux élec-
tions comme cela s'est fait au
cours du Conseil provincial
du Woleu-Ntem, dans le
calme, la sérénité et la res-
ponsabilité". Une manièrede déjouer les tentatives decertains de ces "camarades"qui seraient tentés d'em-prunter des voies détour-nées. D'autant que, a tenu àrappeler Léandre AnoueKiki, "l'élection et rien que
l'élection est le mode de
choix des membres du Bu-
reau politique, du Conseil na-
tional et du Comité central.

Faustin Mbounda suspendu, les militants du Septentrion félicités
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DIRE que le Woleu-Ntemvient d'administrer uneleçon de démocratie au seindu Parti démocratique ga-bonais qui y tenait sonConseil provincial serait uneuphémisme. Les empoi-gnades et autres dérapagesannoncés par une certaineopinion n'ont pas eu lieu.Les militantes et militantsdes cinq départements ont,en toute responsabilité, faitpreuve de retenue et matu-rité politique.Initialement prévus pour

durer deux jours, il en a fallutrois aux Pdgistes woleun-temois pour aboutir auxconclusions jugées enrichis-santes de leurs assises.Après les travaux en com-missions qui ont connu uneforte participation, l'étapetant attendue du vote desnouveaux responsables po-litiques de la province a étélancée. Alors que tout le mondecraignait le pire, ces élec-tions, bien qu'ayant durétoute la nuit de dimanche etune bonne partie de la jour-née du lundi, se sont dérou-lées dans le calme et latransparence. Nonobstantquelques contestations,

l'ensemble des postes en jeuont pu être pourvus. Il s'agit des membres du Bu-reau politique, du Conseilnational et ceux du Comitécentral. Des "moments ex-
traordinaires", selon la pré-sidente du Conseilprovincial, Marie-FrançoiseDikoumba, qui n'a pas man-qué de saluer « le haut ni-
veau de militantisme, de
responsabilité et d'abnéga-
tion dont ont fait preuve les
camarades ayant pris part à
ces assises.» Tout en se disant satisfaitedu bon déroulement destravaux en commissions,enrichis par la qualité deséchanges, elle s'est dit

convaincue qu'une nouvellepage venait de s'ouvrir pourle Parti démocratique gabo-nais dans le Septentrion.Des propos corroborés parle secrétaire général duPDG, Eric Dodo Boun-guendza, qui a présidé la cé-rémonie de clôturemarquée par la lecture durapport des travaux duConseil provincial faite parle rapporteur Guy BenjaminNdounou. « Votre engage-
ment sans réserve démontre,
encore une fois, votre adhé-
sion à la nouvelle vision du
Distingué camarade prési-
dent, Ali Bongo Ondimba,
d'intégrer la base dans la
bonne marche du parti. C'est
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aussi la preuve que vous vous
êtes appropriés les concepts
de régénération et de revita-
lisation de notre cher parti le
PDG», a déclaré, enthou-siaste, le secrétaire général.Avant de conclure : « Il n'y a

aucun gagnant, ni aucun
perdant. Le seul gagnant
c'est le PDG. Je souhaite que
les autres provinces s'inspi-
rent de l'exemple du Woleu-
Ntem.»

La présidente du Conseil provincial, Marie-Françoise
Dikoumba, lors de son intervention.
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Aucun autre procédé n'a été
retenu par le Distingué ca-
marade. La base doit décider
et désormais choisir qui elle

veut voir coordonner et ani-
mer les actions du PDG dans
leurs circonscriptions poli-
tiques".

Léandre Anoue Kiki, lors de son intervention.
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Le ministre d'Etat en charge
du Budget et des Comptes
publics, et son collègue de
l'Economie, étaient hôtes des
membres de la Commission
des Finances, du Budget et
de la Comptabilité publique
de l'Assemblée nationale
dans l'après-midi d'hier. Un
rencontre qui s'inscrit dans le
cadre de l'examen du projet
de budget 2018.

LES ministres financiers,Jean-Fidèle Otandault (Bud-get et comptes publics) etRégis Immongault (Econo-mie et Prospective) étaienthier au palais Léon Mba,siège de l'Assemblée natio-nale. C'était pour présenteret défendre le projet de Loide finances 2018, face auxdéputés membres de laCommission des Finances,du Budget et de la Compta-bilité publique, présidée parl'honorable Maurice NestorEyambat-Tsimat.D'une manière générale, onretiendra de cet exerciceque pour l'année 2018, lesprévisions du cadrage ma-croéconomique et budgé-

Jean-Fidèle Otandault et Régis Immongault face aux députés hier
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taire affichent des opéra-tions budgétaires et de tré-sorerie équilibrées enressources et en charges à 2688,8 milliards de F Cfacontre 2 860 milliards de FCfa dans la Loi de financesrectificative 2017, soit unediminution de 171,2 mil-liards.De même on peut releverque les recettes de l'Etats'établiraient à 1 842,6 mil-liards contre 1 714,6 en2017, soit une augmentationde 128 milliards. Celle-ci,dira le ministre d'Etat Otan-dault, s'explique par "les ef-
fets attendus du
renforcement des mesures de
mobilisation des recettes fis-
cales et douanières". Toutcomme les dépenses budgé-taires se chiffreraient, quant

à elles, à 2 032,7 milliards,contre 1 886,7 milliards en2017, soit une augmentationde 146 milliards "traduisant
les efforts entrepris pour
mieux retracer dans la comp-
tabilité budgétaire les dé-
penses liées aux recettes
affectées". Ces dépenses, asouligné le patron du Bud-get, se décomposent encharges financières de ladette (239,1 milliards), endépenses de fonctionne-ment (1 316,3 milliards), endépenses d'investissement(455,4 milliards) et autresdépenses.S'agissant des opérations detrésorerie et de finance-ment, Jean-Fidèle Otandaulta souligné que les charges detrésorerie et de financements'évalueraient à 656,1 mil-

liards contre 973,3 mil-liards, soit une baisse de317,3 milliards qu'il a dureste justifiée. Et les res-sources de financement etde trésorerie se situeraient,quant à elles, à 846,2 mil-liards, laissant apparaître unsolde des opérations de tré-sorerie et de financementexcédentaire de 190,2 mil-liards de F Cfa.Pour sa part, le ministre del'Economie qui est d'abordrevenu sur le contexte danslequel s'est exécuté la Loi definances rectificative 2017, adonné aux députés les hypo-thèses et résultats du ca-drage macroéconomiquerelatif au projet de budget2018. On retiendra à ce ni-veau qu'en 2018, l'économiegabonaise repose sur une lé-

gère remontée de 0,8% de laproduction pétrolière ; unebaisse du prix du baril de pé-trole de 4,1% pour se situerà 47 dollars US, par rapportaux prévisions de 2017 ; uneaugmentation des exporta-tions de minerais de manga-nèse de 6,3% à 5,096millions de tonnes ; un replide 2% du prix de la tonne demanganèse 220,8 USD, parrapport aux prévisions del'année 2017 ; et un taux dechange à 557 F Cfa pour un1 dollar contre 581,6 de FCFA en 2017...Par ailleurs, Régis Immon-gault a souligné que par rap-port à la programmation desinvestissements en 2018, leprojet de Loi de finances2018 "tient compte du plan
triennal d'investissements

élaboré dans le cadre du plan
de relance de l'économie
(PRE)." Ainsi, poursuivra-t-il, le gouvernement a retenules investissements "en te-
nant  compte des critères
d'avancement des projets
déjà engagés, de l'impact so-
cial et économique, de leur
niveau de préparation et de
la structure de financement".Le patron de l'Économie n'apas manqué de rappeler àleurs hôtes que le texte sou-mis leur examen "traduit
l'engagement du gouverne-
ment à poursuivre la mise en
œuvre du PRE, avec l'appui
des partenaires bilatéraux et
multilatéraux".A noter que les exposés desmotifs des membres du gou-vernement ont été suivi d'undébat.

Les ministres financiers Régis Immongault et Jean-Fidèle Otandault
(2è et 3è à partir de la gauche) entourés du bureau de la Commis-

sion des Finances de l'Assemblée nationale.
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Une vue des députés.
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